
ENTRETIEN  avec  Caner  AKGÜN,
directeur  artistique  de
l’Opéra  Ballet  National
d’Istanbul,  à  propos  de  la
saison 2024 – 2025

ISTANBUL, capitale culturelle et économique de la
Turquie, possède deux opéras, le Türk Telekom

Opera Salonu, sis dans l’Atatürk Cultural Center,
ce vaste complexe culturel (qui inclut ce

somptueux opéra d’une capacité de 2200 places…)
construit en 2021 sur la fameuse place Taksim, le
cœur névralgique de la mégalopole de 17 millions

d’habitants qu’est Istanbul -, et une autre salle,
sis de l’autre côté du Bosphore, à Kadiköy,

quartier plutôt chic et tranquille d’Istanbul, le
Süreyya Opera, magnifique bâtiment Art Déco

construit dans les années 20 sur le modèle de
notre Théâtre des Champs-Elysées parisien. Ces

deux théâtres lyriques sont placés sous la férule
du fringant baryton turc Caner Akgün, arrivé à la
tête de la double institution stambouliote il y a

un an – et qui dirige également le Festival
d’Opéra et de Ballet d’Istanbul, qui se déroule en
mai. A l’occasion d’une superbe représentation de
Maometto II de Gioacchino Rossini, nous l’avons

rencontré pour qu’il nous présente sa saison
24/25, mais aussi ses projets et ses ambitions
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pour ses deux théâtres.
 

CLASSIQUENEWS : Avant de commencer l’interview, je sais que
vous vouliez vous exprimer sur quelque chose d’important pour
vous…

Caner  Akgün  :  En  effet…  Aujourd’hui,  30  novembre,  c’est
l’anniversaire  du  fondateur  de  l’Opéra  Ballet  National
d’Istanbul, M. Aydin Gün. Il avait 90 ans lorsqu’il est décédé
en 2008, et il est très important pour nous. En 1960, le
Théâtre  National  d’Istanbul  a  commencé  à  offrir  des
représentations d’opéra et de ballet, et la soirée d’ouverture
mettait en vedette la célèbre soprano turque Leyla Gener, dans
l’opéra Tosca de Puccini. M. Aydin est très important pour
nous, sa vision aussi, et je sens que son âme est là, dans ces
murs, autours de nous. L’AKM (NDLR : l’un des deux opéras
d’Istanbul, le “moderne”) qu’il a connu a disparu deux fois
dans les flammes, et maintenant nous en avons un tout nouveau,
inauguré en 2021 : l’année dernière, c’était notre première
saison complète dans ce bâtiment. Je suis très heureux que
nous puissions faire ici de très grandes productions, car les
conditions techniques sont optimales dans le nouveau bâtiment,
surtout par rapport à notre deuxième opéra, l’Opéra Sureyya,
beaucoup plus ancien, dans le quartier de Kadiköy (NDLR : dans
la  partie  asiatique  de  la  ville,  de  l’autre  côté  du
Bosphore…).  Néanmoins,  nos  coutumes  sont  également  très
importantes car nous avons une grande tradition de bel canto,
ici à Istanbul, ainsi qu’une très importante tradition de
ballet. Vous savez, j’ai été nommé directeur artistique de
l’Opéra National d’Istanbul l’année dernière, le 6 novembre
2023 pour être précis, mais je faisais déjà partie de la «
maison » car j’étais – et je le suis toujours… – baryton dans
la troupe de l’Opéra Ballet National d’Istanbul.

 



CLASSIQUENEWS : Pouvez-vous vous présenter à nos lecteurs ?

CA : Et bien, premièrement, j’ai étudié les mathématiques à
l’université d’Ankara, après avoir passé ma jeunesse à Bolu,
une ville à mi-chemin entre Ankara et Istanbul. Et après la
troisième année, j’ai décidé d’aller au Conservatoire d’État
d’Ankara, à l’Université Hacettepe, et la dernière année de
mes études au conservatoire, j’ai commencé à chanter dans la
troupe de l’Opéra Ballet National d’Istanbul… c’était il y a
dix-sept ans. Et pendant cette période j’ai chanté environ 25
rôles différents… Entre-temps, j’ai également travaillé, en
tant que consultant, avec l’ancien directeur artistique de
l’opéra d’Istanbul, ainsi qu’à Ankara, avec M. Tan Sagtürk, le
directeur général des 6 Opéra Ballet Nationaux de Turquie
(NDLR : les six villes en Turquie à en disposer sont Ankara,
Istanbul, Izmir, Antalya, Samsun et Mersin). Finalement, il
m’a  nommé  directeur  artistique  de  l’Opéra  d’Istanbul  l’an
passé, et nous avons à la fois de beaux projets et de grandes
ambitions pour cette maison, car Istanbul est un véritable
pont entre différentes cultures, en même temps qu’un carrefour
d’influences  occidentales  et  orientales.  Nous  souhaitons
également donner un éclairage particulier à notre festival
annuel d’opéra et de ballet, qui débutera en mai 2025 l’année
prochaine (contre juin l’an passé, nous y étions…). Mais, pour
revenir  sur  mon  parcours  de  chanteur,  je  chanterai  cette
saison le rôle-titre de Don Giovanni, Giorgio Germont dans La
Traviata à Belgrade, le rôle de Ford dans Falstaff, mais aussi
le rôle-titre Rigoletto à Samsun, et Scarpia à Mersin. Vous
savez, je pense que grâce à mes études de Mathématiques, je
suis très bien organisé, et je peux ainsi assumer à la fois
mon  métier  de  chanteur  et  celui  de  directeur  artistique
d’opéra…  Mais  la  vérité  est  que  j’ai  aussi  une  équipe
incroyable,  qui  m’aide  beaucoup  et  sur  laquelle  je  peux
compter lorsque je suis en dehors d’Istanbul pour interpréter
mes rôles de chanteur en Turquie et un peu partout en Europe.
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CQN : Comment créez-vous vos saisons ici à l’Opéra d’État
d’Istanbul  ?  Quels  seront  les  temps  forts  de  la  saison
2024/2025 ?

Eh bien, je décide seul de mes saisons, mais bien sûr je les
présente  et  j’en  parle  avec  M.  Tan  Sagtürk,  sans  qu’il
n’interfère vraiment car il a confiance en mon travail, et
parce que nous partageons les mêmes visions et ambitions. En
tant que chanteur, je vois les choses de l’intérieur, vous
savez, je connais les nécessités et les problèmes éventuels
qui peuvent concerner les chanteurs ou les mises en scène.
Mais  contrairement  à  ce  qui  se  passe  dans  les  théâtres
européens,  nous  n’établissons  pas  nos  plannings  avec  des
années d’avance, pour le moment en tout cas, et nous venons
d’annoncer, pas plus tard qu’aujourd’hui, l’agenda de nos 6
maisons d’opéras nationaux, des programmes qui vont jusqu’au
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30 mars 2025.

Pour ce qui concerne les moments forts de notre saison, en ce
mois de décembre 2024 (du 16 décembre au 14 janvier 2025),
nous aurons une première importante d’un opéra turc,  Deli
Dolu, composé par Cemal Resit Rey, qui était un professeur de
musique et un compositeur de musique très important pendant et
après  la  Révolution  de  notre  République  de  Turquie.  La
première aura lieu à l’Opéra Sureyya, dédié aux opéras et
opérettes turques, mais aussi à la musique de chambre et au
ballets  contemporains,  comme  vous  le  savez  en  tant  que
spectateur fréquent de nos deux opéras… En janvier, toujours
au Sureyya Opera, nous jouerons La Traviata, mise en scène par
un metteur en scène turc, Recep Ayyilmaz, avec des chanteurs
uniquement turcs, mais le chef d’orchestre sera en revanche
italien, Alessandro De Marchi, qui donnera de nouvelles «
couleurs  »  au  chef-d’œuvre  de  Verdi,  c’est  en  tout  cas
pourquoi je l’ai choisi… En février, nous jouerons Le Tour
d’écrou de Britten, dirigé par un chef d’orchestre anglais.
Puis, en mars, nous donnerons le ballet de Prokofiev Roméo et
Juliette,  dans  une  nouvelle  chorégraphie  imaginée  par  le
brésilien Ricardo Amarante. En avril, nous présenterons une
ancienne production de Carmen, puis en mai 2025, nous aurons
une production très importante, l’événement le plus attendu de
l’Opéra d’Istanbul cette saison : Gilmagis, un opéra composé
par Ahmed Adnan Saygun (né en 1907). Saygun a composé le
premier opéra turc – « Özsoy Opera » – qui était une commande
spécifique de notre Président Kemal Atartürk, au début des
années 30. C’est notre maestro Ibrahim Yazici qui dirigera
Gilmagis – dont le rôle principal est tenu par un danseur et
qui sera mis en scène par Can El (qui est membre de l’Opéra
Ballet National d’Izmir). Cet opéra a été composé à partir de
1962… mais n’a été terminé qu’en 1983 – et c’est vraiment le «
grand » événement de notre saison 2024 – 2025… mais aussi le
point culminant de notre Festival d’Opéra et de Ballet en mai
prochain.



 

CLASSIQUENEWS  :  Quels  sont  vos  projets  et  ambitions  pour
l’Opéra d’Istanbul ?

CA : J’aimerais élargir nos réseaux en Europe, notamment en
invitant des chanteurs, metteurs en scène et chefs d’orchestre
européens célèbres. Pour l’instant, 100 % de notre financement
provient à la fois de la Ville d’Istanbul et du gouvernement
turc, mais à l’avenir, nous pourrons peut-être prospecter des
financements « privés ». Et mes ambitions sont aussi en termes
de répertoire… Vous savez, il existe une forte et ancienne
tradition des opéras de Wagner et de Strauss, ici à Istanbul,
et mon rêve est de faire revivre cette tradition, avec des
œuvres comme Lohengrin ou Tannhauser pour Wagner, et Ariane à
Naxos  ou  Arabella,  pour  Strauss,  dans  un  premier  temps  A
l’Opéra Sureyya, je voudrais multiplier les créations car il
faut soutenir la musique contemporaine, mais aussi donner une
nouvelle chance à nos opérettes traditionnelles turques, et
encore à la musique de chambre que j’aime beaucoup. Mais il
faut y aller étape par étape, car il y a beaucoup à faire…

 

Propos recueillis à Istanbul, le 30 novembre 2024

 



ENTRETIEN  avec  FRÉDÉRIC
ROELS,  directeur  de  l’Opéra
Grand Avignon, à propos de la
nouvelle saison 2024 – 2025 :
FEMMES ! La Traviata, Zaide,
Thérèse, Alice, Turandot… …  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La nouvelle saison 2024 – 2025 de l’Opéra
Grand Avignon frappe fort ; à travers son

intitulé « FEMMES !
», le nouveau cycle

lyrique offre
plusieurs figures

d’héroïnes
admirables,

exemplaires (Alice,
Zaïde, Thérèse /

Thirésias…), soit une
formidable galerie de portraits qui

stimule les créateurs et les interprètes
et passionnera probablement les

spectateurs. A l’affiche également, les
artistes en résidence comme la metteur en
scène Chloé Lechat qui a ouvert la saison
avec sa propre vision de La Traviata, et
aussi le compositeur Matteo Franceschini

dont est attendue Alice, d’après Lewis
Caroll… sans omettre le travail du

nouveau directeur de la danse, Martin
Harriague, dont les premiers spectacles
promettent de superbes découvertes pour

le public… Présentation par Frédéric
Roels, directeur général de l’Opéra Grand

https://www.operagrandavignon.fr


Avignon.
_______________________________________

Portrait de Frédéric ROELS © Barbara Buchmann

 

 

CLASSIQUENEWS : Pourquoi avoir choisi comme fil conducteur de
votre nouvelle saison le thème des « Femmes » ? 

FRÉDÉRIC ROELS : En intitulant notre
nouvelle  saison  2024  –  2025  «  
FEMMES ! », il s’agit sans céder par
facilité à la tendance actuelle, en
liaison avec le mouvement Metoo, de
reconsidérer  le  répertoire  qu’il
s’agisse  de  musique,  de  danse,
d’opéra, selon la place assignée à
la femme, sous un regard autre que
celui des féministes. Le répertoire
lyrique  est  plus  ancien  que  les
questions  actuelles,  donc  il  est

intéressant d’aborder la dramaturgie sous un regard analytique
et d’examiner le rôle que l’on réserve aux héroïnes ; les
femmes  y  tiennent  des  rôles  souvent  tragiques,  ceux  de
personnes trahies, sacrifiées… Ainsi La Traviata, production
qui ouvre notre nouvelle saison (11, 13 et 15 oct), dans la
mise en scène de Chloé Lechat à qui l’Opéra Grand Avignon a
proposé  une  résidence.  Sa  vision  apporte  un  éclairage
contemporain sur le personnage de Violetta Valéry, rôle ô
combien sacrifié….
Dans  Les  Folies  amoureuses  (1er  février  2025)  qui  est  un
pastiche du début du XIXè, conçu par Castille-Blaize, c’est un
autre personnage féminin, hérité du XVIIIè (dans l’esprit du
Barbier  de  Séville),  une  jeune  femme  contrainte,  qui  est
mariée contre son gré. Mais les héroïnes à l’affiche de notre
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saison ne sont pas toutes des victimes : l’Alice (les 29 et 30
mars 2025), personnalité centrale du nouvel opéra de Matteo
Franceschini (compositeur qui est aussi en résidence cette
saison),  affirme  un  tout  autre  rapport  à  la  société  ;
l’ouvrage  éclaire  sa  découverte  du  monde  dans  un  esprit
puissant voire dominateur qui en fait tout l’attrait ; comme
Zaïde  (25  et  27  avril  2025),  héroïne  mozartienne  par
excellence, positive et lumineuse dont l’évolution souligne la
force  de  l’amour  contre  l’oppression  et  ici,  contre
l’esclavage.
On retrouve une même liberté, véritable force d’émancipation
dans le personnage de Thérèse dans Les mamelles de Tirésias de
Poulenc, autre ouvrage lyrique de notre saison 2024 – 2025 (6
et  8  juin  2025).  La  façon  dont  Thérèse  fait  l’expérience
d’être un homme, dans son corps, dans la découverte de la
fonction  sociale  assignée  à  l’identité  masculine,  est
surprenante  et  passionnante.
D’autres spectacles questionnent différemment la place de la
femme, mais avec la même acuité : « Merci, Francis! » par Les
Coquettes (mélange détonant de sketches et chansons engagées,
le 28 mars 2025) ; ou Cristiana Reali, interprète emblématique
dans « Simone Veil, les combats d’une effrontée » que la
comédienne a aussi adapté d’après Une vie de Simone Veil (le 8
janvier  2025);  sans  omettre  «  Music-hall  Colette  »  (le  9
février 2025) qui célèbre le profil provocateur et totalement
libre de Colette, icône de la libération du corps de la femme,
elle aussi figure de l’émancipation…

 

CLASSIQUENEWS : Parlez-nous des artistes en résidence pour
cette nouvelle saison 2024 – 2025… 

FRÉDÉRIC ROELS : Évidemment nous sommes très heureux
d’accueillir la metteure en scène CHLOÉ LECHAT dont le premier

travail sur La Traviata de Verdi ouvre notre notre nouvelle
saison. Nous lui avons confié une seconde mise en scène pour

la saison suivante…



Le compositeur italien MATTEO FRANCESCHNI présente aussi son
nouvel opéra Alice, l’un des temps forts de notre saison.
Matteo Franceschini est un performeur que certains ont pu

découvrir dans son spectacle solo de musique électro « Tovel /
Gravity » que nous présentons le 29 nov (à L’Autre Scène,

Vedène) ; ou dans The Act Of Touch (sam 5 avril également à
L’Autre Scène, Vedène) où dans le même temps, il joue 7 pianos
droits à une touche… Matteo a une très grande culture musicale

; son approche est décomplexée et son travail mêle les
influences et les styles, incluant les musiques actuelles,

l’électronique dans une porosité très créative. C’est un
musicien qui aime communiquer, partager, transmettre, un homme
de terrain qui recherche le dialogue intergénérationnel. Dans

cet esprit, il accompagnera les élèves de la classe de
composition du Conservatoire d’Avignon.

 

CLASSIQUENEWS : A l’adresse des publics et des spectateurs,
que confortez-vous au cours de cette nouvelle saison ? Quels
sont les volets que vous prolongez particulièrement ? 

FRÉDÉRIC ROELS : Nous développons nos actions de diffusion et
de sensibilisation. Nous sommes de plus en plus présents sur
le  territoire,  à  travers  entre  autres  les  concerts  en
itinérance auxquels participent le chœur et les danseurs du
Ballet. Nous avons également réalisé notre première diffusion
en plein air pour La Traviata justement, depuis une place
d’Avignon. Une maison d’opéra comme la nôtre doit aussi être
proche  des  spectateurs  et  accueillir  comme  impliquer  les
publics tout au long de l’année. C’est pourquoi nous reprenons
l’idée  d’un  opéra  participatif  avec  cette  année,  Turandot
(d’après l’opéra éponyme de Puccini) : « Turandot, énigmes au
musée » (les 18 et 19 janvier 2025). Le spectacle permet aux
spectateurs y compris au jeune public, de comprendre comment
une oeuvre d’art prend vie ; il interroge notre rapport à
l’ancien. Il s’agit d’un spectacle pour les familles et tous
les adultes. Chacun est invité à venir et à participer en



apprenant  l’un  des  airs  puis  le  chanter  pendant  la
représentation. Phénomène surprenant et très encourageant, 48%
des spectateurs qui viennent à l’Opéra Grand Avignon sont
originaires de la communauté d’agglomération. Ce qui signifie
que 52% viennent de plus loin encore. Vous voyez la marge est
encore importante pour sensibiliser et fidéliser un spectre
encore plus large de nouveaux spectateurs.

 

CLASSIQUENEWS : Depuis la pandémie, avez vous noté de nouveaux
comportements ?  

FRÉDÉRIC ROELS : Avec la pandémie, nous avons constaté une
nette érosion des abonnés. Pourtant aucune baisse de

billetterie. Nous avons cessé les offres d’abonnements. Mais
proposons plutôt une carte de fidélité ; vendue 20 euros, elle

permet de bénéficier jusqu’à 20% de réduction sur les
spectacles. Nous comptabilisons déjà 800 cartes vendues. C’est

la preuve que cela correspond aux nouvelles pratiques
culturelles.

 

Propos recueillis en octobre 2024

 

 



 

7 PRODUCTIONS / PROGRAMMES
INCONTOURNABLES

Opéra Grand Avignon saison 2024 – 2025
 

LA TRAVIATA  
Évidemment notre première production est un temps fort de
cette saison. Le regard de Chloé Lechat, artiste féministe,
apporte une vision aussi personnelle que nouvelle de l’ouvrage
de Verdi

 

AMERICA – 30 nov / 1er décembre 2024 
Le Ballet « America », nouvelle chorégraphie de notre tout
nouveau directeur de la danse, MARTIN HARRIAGUE ; le ballet
met en scène l’Amérique de Trump, peut-être dans une lecture
dystopique (rires) ; c’est un portrait d’une Amérique à la
dérive,  où  l’humour  a  sa  place.  D’une  façon  générale,  le
travail de Martin se distingue par la qualité de sa danse ;
une  écriture  particulièrement  poétique,  très  riche,  très
physique  et  énergique.  Son  projet  prend  en  compte  le

https://www.operagrandavignon.fr


territoire, la cité, le tissu et les particularités sociales ;
sa  danse  est  ouverte  et  engagée.  INFOS  et  RÉSERVATIONS  :
https://www.operagrandavignon.fr/america

 

ALICE – Samedi 29 et dimanche 30 mars 2025
Opéra de Matteo Franceschini d’après Alice aux pays des

merveilles
https://www.operagrandavignon.fr/alice-franceschini

ZAIDE – Vendredi 25 et dimanche 27 avril 2025
Opéra de W.A Mozart

https://www.operagrandavignon.fr/zaide-mozart

 

UNITED DANCES OF AMERICA – les 17 et 18 mai 2025 
Martin  propose  un  second  spectacle  chorégraphique  qui  est
aussi un événement de notre nouvelle saison 2024 – 2025. Le
programme est composé de 3 pièces conçues par 3 chorégraphes
contemporains parmi les plus significatifs, qui sont à la
pointe  :  Rena  Butier,  Mike  Tyus  et  Luca  Renzi,  Stephen
Shropshire. La découverte pour notre public sera totale. INFOS
&  RÉSERVATIONS  :
https://www.operagrandavignon.fr/united-dances-america

 

LES MAMELLES DE TIRÉSIAS – 6 et 8 juin 2025 
La  mise  en  scène  est  réalisée  par  le  chanteur  Théophile
Alexandre  ;  un  artiste  qui  s’intéresse  particulièrement  à
l’histoire du genre, à la confusion des genres. A ce stade
d’avancement, il semble que l’esthétique de cette nouvelle
production s’inspire de l’univers de Salvador Dali… INFOS &
RÉSERVATIONS :
https://www.operagrandavignon.fr/les-mamelles-de-tiresias-poul
enc
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REQUIEM – le 13 juin 2025 
Enfin notre directrice musicale associée, Débora Waldman

dirige le dernier concert symphonique, pour le programme de
clôture de la saison ; certes l’œuvre est connue ; la

réécouter est une expérience toujours significative, d’autant
que le concert est aussi un projet inclusif qui permet

d’impliquer le public déficient grâce à un dispositif auditif
et visuel qui favorise la participation des personnes en

handicap, malvoyantes (avec le langage des signes) ou
malentendantes. Ce projet d’inclusion est particulièrement

défendu par Débora Waldman. INFOS & RÉSERVATIONS :
https://www.operagrandavignon.fr/requiem

 

_________________________

https://www.operagrandavignon.fr/requiem


 

Découvrez ici la totalité de la nouvelle saison 2024 – 2025 de
l’Opéra Grand Avignon, directement sur le site de l’Opéra
Grand Avignon : à l’affiche également, La Fille de madame
Angot, La Bohème, Destins de reines par Patricia Petibon, le
Quatuor  Tchalik,  Alexandre
Tharaud…  :  https://www.operagrandavignon.fr

https://www.operagrandavignon.fr
https://www.operagrandavignon.fr


ENTRETIEN  avec  Tom  LEICK-
BURNS, directeur général des
Théâtres  de  la  Ville  de
Luxembourg,  à  propos  de  la
saison 2024 / 2025

Tom Leick-Burns, directeur, nous présente
la nouvelle saison à

l’affiche du Grand
Théâtre de la Ville

de Luxembourg, phare
culturel

luxembourgeois depuis
son inauguration en

1964. Engagé, ouvert,
curieux… le Grand Théâtre poursuit une

activité exemplaire qui inscrit le
spectacle vivant au centre de la cité :
sollicitant, interpellant, impliquant

tous les publics, en particulier cette
saison, les adolescents, auxquels tout un

volet et de nombreuses actions de

https://www.classiquenews.com/entretien-avec-tom-leick-burns-directeur-general-des-theatres-de-la-ville-de-luxembourg/
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médiations (sous le label spécifique «
focus adolescence ») sont développés.

Opéra, danse, spectacle musical… il y en
a pour tous les goûts, ce jusqu’en juin

2025 !

_________________________________________
__________

 

CLASSIQUENEWS : Y-a-t-il un thème ou un principe fédérateur
pour cette nouvelle saison 2024 – 2025 ?

TOM LEICK-BURNS : Il n’y a pas vraiment de thème générique
pour cette nouvelle saison. Disons que se distingue surtout
notre  focus  sur  l’adolescence…  avec  près  de  13  projets
différents, il s’agit d’un volet important de nos actions en
2024  –  2025.  C’est  un  pont  entre  les  générations  ;  une
opportunité exceptionnelle  pour impliquer les jeunes dans la
création, de les faire réagir sur tous les sujets abordés dans
nos  spectacles   :  ateliers  d’écriture,  sessions
participatives…  travail  étroit  avec  les  classes  ;  les
adolescents sont en général assez négligés ; on leur préfère
en général les jeunes et très jeunes publics ; pourtant les
ados, c’est à dire grosso modo, la population entre 12 et 18
ans,  sont un public certes difficile, mais qui a besoin de
comprendre, communiquer, réfléchir sur le monde et l’actualité
de la société. Ils seront nos futurs spectateurs. Nous sommes
un  théâtre  ouvert  sur  le  monde,  et  nous  avions  à  coeur
d’aborder les thèmes et les sujets d’actualité propres à leur
âge.

 

CLASSIQUENEWS : Si l’on vous demandait de les sélectionner,



quels seraient les temps forts lyriques à venir, et pourquoi ?

TOM LEICK-BURNS : Je sélectionnerai les spectacles en prenant
en compte l’aspect théâtral. Je viens du théâtre comme vous le
savez. Et nous sommes un théâtre qui fait de l’opéra, pas une
maison d’opéra. Par ailleurs, le fait de disposer de deux
plateaux  favorise  la  diversité  des  spectacles  que  nous
proposons.

En premier lieu je citerai la création mondiale « Link In My
Bio », composée par Charlotte Marlow et
Dirty Freud (les 7 et 8 décembre 2024 /
1h30 + entracte).
Son sujet est en relation avec les thèmes
d’actualité, avec les nouveaux formats de
spectacle concernés par la déconstruction
du récit. L’action aborde la montée de
l’extrême droite à travers le cheminement d’un bus dans les
banlieues sud de Londres, dont les jeunes occupants sont
kidnappés par un groupe d’extrêmistes. En outre, les
spectateurs pourront suivre et vivre le déroulement de
l’action en live sur leur téléphone ; c’est une expérience
participative et immersive qui interroge la manipulation, le
poids des réseaux sociaux, les fakenews, les moyens de se
faire sa propre opinion en trouvant l’accès aux vraies
informations… Le spectacle fait partie lui aussi de notre
« focus adolescence ». L’ouvrage a déjà suscité de nombreux
ateliers d’écritures avec les classes en Grande Bretagne.

Ensuite,  en  second  choix  je  citerai  la  fable  musicale
« Gipsy » de 1959 (musique de Jule Styne / paroles de Stephen
Sondheim / 30 avril, 2 et 3 mai 2025 / 2h + entracte),
d’autant plus convaincante dans la mise en scène imaginée par
Laurent  Pelly.  C’est  une  partition  culte,  emblématique  du
genre comédie musicale, inspirée par les mémoires de l’artiste
burlesque Gipsy Rose Lee. Le rôle de Rose, la mère protectrice
et  monstrueuse  est  incarné  par  Natalie  Dessay  ;  on  y
découvrira comment elle pousse ses deux filles pour devenir

https://theatres.lu/fr/linkinmybio
https://theatres.lu/fr/linkinmybio
https://theatres.lu/fr/linkinmybio
https://theatres.lu/fr/gypsy
https://theatres.lu/fr/gypsy


des vedettes. En outre, Les Frivolités Parisiennes, en fosse,
confirmeront combien ce répertoire leur est familier.

Enfin, comme 3ème choix, s’impose « Cosi fan tutte » de Mozart
dans une nouvelle version signée Dmitri
Tcherniakov, production qui vient du
Festival d’Aix en Provence (6, 8, 10
décembre 2024  / 2h50 + entracte). C’est
une mise en abîme, une relecture critique
et cynique dont le metteur en scène russe
a le secret et qui est à présent sa «
trademark ». Plutôt que reprendre l’action avec des couples de
jeunes gens, Tcherniakov opte pour des chanteurs ayant vécu,
interroge leur capacité à résister à la tentation. Tout cela
tourne au cauchemar… il reste essentiel de mesurer comment les
ouvrages du répertoire nous parlent aujourd’hui. La lecture
des metteurs en scène contemporains est de ce point de vue
capitale.

 

https://theatres.lu/fr/cosifantutte
https://theatres.lu/fr/cosifantutte


Grand portrait de Tom LIECK-BURNS, directeur des Théâtres de
la ville de LUXEMBOURG © Bohumil Kostohryz

 

CLASSIQUENEWS  :  idem,  si  l’on  vous  demandait  de  les
sélectionner, quels seraient les temps forts chorégraphiques à
venir, et pourquoi ?

TOM LEICK-BURNS : Il est vrai que nos propositions en terme
chorégraphiques sont très nombreuses. J’aimerai d’abord citer
deux artistes de la place, deux artistes luxembourgeoises ;
d’abord  Léa  TIRABASSO  dont  nous  présentons  la  nouvelle
chorégraphie « In the bushes », à l’automne 2024 (pour 6
interprètes, les 22 et 24 nov 2024 – 1h sans entracte), regard
féroce  et  taquin  sur  notre  humanité  (avec  une  nouvelle
partition électronique de Johanna Bramli et Ed Chivers) ;
Ensuite la danseuse et chorégraphe Jill CROVISIER dont le
prochain spectacle « The Game – Grand final » est l’événement
de février 2025 (13 et 14 février 2025) : le spectacle pour 8

https://theatres.lu/fr/programmation?newseason=1
https://theatres.lu/fr/leatirabasso
https://theatres.lu/fr/jillcrovisierthegame


danseur/seuses est le fruit d’une recherche de 3 années, menée
sur le thème du jeu, … entre plaisir, peur, espoir.

Nous sommes heureux de retrouver également Hofesh Shechter et
sa  Compagnie  qui  présente  sa  nouvelle  création  pour  13
danseurs, « Theatre of Dreams », conçu pour les JO de Paris
2024, entre fantaisie et subconscient… dans un théâtre de
lumières réalisées par Tom Visser  (27, 28, 29 mars 2024 / 1h
sans  entracte)  –  Plus  d’infos  :
https://theatres.lu/fr/theatreofdreams

Le travail du Nederlands Dans Theater est aussi passionnant,
« Figures in Extinction » est le 3è volet d’une trilogie que
la compagnie présente au Grand Théâtre de Luxembourg. Que
créer face à la destruction massive dans notre époque marquée
par l’urgence climatique ?  Les 18, 19, 20 juin 2025 (1h30 + 2
entractes).

 

https://theatres.lu/fr/theatreofdreams
https://theatres.lu/fr/theatreofdreams
https://theatres.lu/fr/theatreofdreams
https://theatres.lu/fr/ndt1


Figures in extinction © Rahi Rezvani

 

Il y a aussi »Skatepark » conçu par la danseuse et chorégraphe
danoise Mette Ingvartsen dont

c’est la première fois chez nous
; le spectacle rentre pile dans

notre focus adolescence en
associant les danseurs de la

Compagnie, des skateurs et les
performeurs locaux habitués des

parcs de skateboard ; chacun
expérimente et expose sa

relation au mouvement et à la
vitesse… c’est une création qui

devrait favoriser l’échange et toutes les communautés de
skaters. L’épreuve, l’obstination, le travail et l’effort

scellent des affinités nouvelles qui relient les individus au
sein d’une communauté soudée… (les 26 et 27 octobre 2024 /

https://theatres.lu/fr/ndt1
https://theatres.lu/fr/skatepark
https://theatres.lu/fr/skatepark
https://theatres.lu/fr/skatepark
https://theatres.lu/fr/skatepark


1h15, sans entracte).

Enfin j’aimerai citer l’approche d’Oona DOHERTY, dans le cadre
de notre « festival » de danse du mois de décembre 2024 : son
ballet  (solo) « Hope Hunt and the Ascension into Lazareth »
puis « Navy blue » (pour 12 danseurs) sont des must absolus,
révélateurs  de  son  approche  singulière  comme  artiste
irlandaise. Les 14 et 15 décembre 2024 / 1h30 + entracte)

 

CLASSIQUENEWS : Y-a-t-il des artistes avec lesquels vous avez
bâti  une  manière  de  compagnonnage  et  dont  le  travail
artistique est emblématique de votre propre recherche ?

TOM  LEICK-BURNS  :  Cette  démarche  est  au  coeur  de  notre
travail. A travers le dispositif « TalentLAB », nous nous
posons la question (centrale) de comment produire et créer
aujourd’hui. Il faut aller au delà des projets eux-mêmes et
identifier les meilleures conditions pour la naissance d’un
spectacle : comment, pourquoi, pour qui ? C’est tout l’enjeu
de notre accompagnement aux artistes pendant 10 jours où nous
réfléchissons avec eux, sur chacun de ces aspects. Beaucoup de
créateurs  ont  bénéficié  de  ce  processus  :  Akram  Kahn,
Alexandra Lacroix, David Bobée, Serge Aimé Coulibaly dont nous
présentons les 3 solos (23, 24 mai 2025)…
Evidemment, cela entre en résonance avec l’identité même des
Théâtres de la Ville de Luxembourg, théâtres engagés dont le
but est de susciter le débat, poser les questions, favoriser
les échanges apaisés sur des thèmes d’actualité et les enjeux
de société. Cela concerne aussi notre relation au public : la
manière de l’impliquer. A ce titre parmi de nombreuses autres
initiatives, notre « cercle des spectateurs » permet de faire
participer les spectateurs à la création, en assistant à l’une
des sessions de travail et de répétition…

 

CLASSIQUENEWS  :  Quel  serait  le  spectacle  en  création  qui

https://theatres.lu/fr/skatepark
https://theatres.lu/fr/oonadoherty
https://theatres.lu/fr/oonadoherty
https://theatres.lu/fr/oonadoherty
https://theatres.lu/fr/talentlab
https://theatres.lu/fr/simplythebest


demeure le plus représentatif de votre ligne artistique, un
spectacle créé dans vos murs et qui est destiné à tourner ?

TOM LEICK-BURNS : Je pense au spectacle conçu pendant
la covid et dont la diffusion a été arrêtée de ce
fait. Il s’agit d’un diptyque d’opéras «  Zu unseren
Brüdern, zu unseren Schwestern » alliant la création

mondiale de l’opéra « En vertu de… » du compositeur Eugene
Birman, et « Der Kaiser von Atlantis » de Viktor Ullmann dans
la mise en scène de Stéphane Ghislain-Roussel. Le sens de ce
diptyque posait clairement la question quelle leçon tirer de
la catastrophe de la Seconde guerre mondiale ? Comment ne pas
répéter  nos  erreurs,  apprendre  de  nos  fautes,  écarter  la
fatalité  ?  Le  spectacle  est  une  alerte,  un  appel  aux
consciences. Il sera repris en 2024-25 à Saarbrücken, Gent /
Anvers et  Genève…). C’est un bon exemple de spectacle à la
fois critique et philosophique, et qui favorise la création.

 

Propos recueillis en juin 2024

Grand portrait de Tom LIECK-BURNS, directeur des Théâtres de
la ville de LUXEMBOURG © Bohumil Kostohryz

 

Saison 2024 – 2025
LIRE aussi notre présentation de la nouvelle saison du Grand
Théâtre de LUXEMBOURG, temps forts lyriques, créations danse,

focus adolescence… :
https://www.classiquenews.com/grand-theatre-luxembourg-saison-
2024-2025-tanztheater-wuppertal-rambert-chunky-move-b-dance-

jean-guillaume-weis-george-benjamin-barrie-kosky-laurent-
pelly-jill-crovisier-dmitri-tcherniak/

Le Grand-Théâtre de Luxembourg poursuit, saison après saison,
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son activité à la fois créative,
exploratrice, démocratique.

Difficile d’imaginer, théâtre
plus ouvert sur la ville, plus
réactif aux questionnements de

la société, favorisant l’échange
et le débat vers tous les

publics, en particulier les
adolescents… Son directeur Tom

LEICK-BURNS veille à rendre
chaque proposition accessible

pour le plus grand nombre, tout en favorisant la diversité et
la créativité.

 

 

Tickets > Billetterie
Achetez vos places directement sur le site des Théâtres de la
Ville de LUXEMBOURG ici : https://theatres.lu/fr/tickets

 

Les abonnements pour la saison 24•25 sont traités en priorité
à partir du 16 mai 2024, tandis que la vente libre a commencé
ce 8 juillet. Les demandes seront traitées dans l’ordre de
leur réception.

La nouvelle billetterie est ouverte du lundi au vendredi de
13h  à  18h30  (et  pendant  les  vacances  scolaires  de  14h  à
17h). Réception téléphonique pendant les horaires d’ouverture
par téléphone au +352 4796 3901
et par mail à tickets@lestheatres.lu.
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